
Une balade entre 
récits et résilience

« J’ai téléphoné à ma belle-fille 
pour qu’elle vienne, et elle m’a dit : 
« Ouais c’est rien hein, c’est 
comme l’autre fois »  parce qu’on 
avait déjà eu une petite inondation.

Elle pensait que cela allait être 
comme l’autre fois où il n’y avait 
que les garages inondés. »

« Avant que ça ne se soit passé ici, 
tu voyais les inondations à la télé où 
des gens se sont fait inonder mais 
tu ne te rends pas compte. Même à 
travers l’écran et même si c’est bien 
filmé, tu ne te rends pas compte. 

Ta réaction c’est « Han les pauvres... ». 
Alors que derrière t’as des mois et 
des mois de reconstruction et de 
nettoyage... Que même après 5 
mois, que tu rentres chez toi, que 
t’as fait des travaux, tu retrouves des 
trucs avec de la boue dessus. On 
ne se rend pas compte. »

« Au début on était dehors 
avec les bottes, on regardait, 
on rigolait presque. »

« A ce point-là, on n’y aurait 
jamais cru. »


